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I. INTRODUCTION 

L’électro-déshydratation est un procédé combinant champ électrique et force de pressage. Cette 

technologie permet d’améliorer considérablement la déshydratation des boues urbaines (Olivier et 

al., 2014). Lors de sa mise en œuvre à tension constante, ce procédé génère un pic de chaleur et un 

pic d’intensité électrique qui peuvent être préjudiciables aux équipements (média filtrant, 

électrodes…). Lors d’un fonctionnement à intensité constante, le procédé engendre une montée en 

température (associée à une montée en tension) qui oblige l’opérateur à interrompre prématurément 

l’opération. Ainsi, pour prolonger la déshydratation, Citeau et al. (2012) suggèrent de débuter 

l’opération à intensité fixée et de passer ensuite en mode tension constante, une fois une tension 

critique atteinte. Dans cette étude, nous proposons une simulation du procédé d’électro-

déshydratation à intensité constante (240 mA ou 320 mA) puis à tension constante (40 V). 
 

II. PROTOCOLE EXPERIMENTAL 

 

Dans cette étude les boues utilisées sont les boues activées de la station d’épuration de Pau-Lescar. 

Pour chaque essai, les boues sont floculées avec un polymère (EM640L) à une dose de 7g/kg MS. 

Ces boues sont ensuite égouttées dans une cellule d’égouttage puis déshydratées pendant 2h sous 

une pression de 5 bar dans la cellule d’électro-déshydratation (Conrardy et al., 2015). Le champ 

électrique est alors appliqué.  
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Figure 1 : Comparaison entre le modèle semi-empirique d’électro-déshydratation à intensité constante et 
un essai mené sous une pression de 5 bar 

 



II. MODELISATION 

 

A intensité constante, le modèle proposé par Olivier et al. (2015) est utilisé. Le paramètre KI-EDW est 

déterminé grâce à un essai réalisé à 240 mA. Ce modèle ne permet cependant pas de connaître 

l’évolution de la tension au cours du temps. Il faut alors modéliser la variation de la consommation 

énergétique instantanée E0,5 (définie par Olivier et al. (2014)) à partir de l’essai réalisé à 240 mA. 

Le modèle empirique proposé tenant compte des observations de Conrardy et al. (2016) est le 

suivant : pour une siccité comprise entre 8 et 20%, E0,5=B×I×MS et pour une siccité comprise entre 

20 et 50%, E0,5=D×I×exp(F×Si) avec B, D et F des constantes, Si la siccité du gâteau, I (A) 

l’intensité appliquée aux bornes des électrodes, MS (kg) la quantité de matière sèche introduite dans 

la cellule. Ce modèle permet de décrire de manière satisfaisante les résultats expérimentaux d’un 

essai mené avec une intensité constante de 320 mA (Figure 1). A tension constante, le modèle 

utilisé est celui proposé par Olivier et al. (2015) pour lequel les paramètres sont déduits d’un essai 

mené à 50 V. 

 

III. SIMULATION  

 

Les résultats de la simulation sont présentés sur la figure 2. 
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Figure 2 : Simulation d’essais d’électro-déshydratation menés sous une pression de 5 bar 

 

IV. CONCLUSIONS 

 

Le modèle semi-empirique présenté permet de simuler les essais d’électro-déshydratation en cellule 

de laboratoire et donc de prévoir l’effet de certains paramètres tant sur la cinétique de 

déshydratation que sur la consommation énergétique du procédé ou sur les profils d’intensité et de 

tension. Ces résultats peuvent obtenus à partir de seulement deux essais, l’un mené à intensité 

constante, l’autre mené à tension constante. 
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